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De la coopération à l'économie distributive

PEU informÃ© de la doctrine du coopÃ©ratisme            (systÃ¨me fondÃ© essentiellement sur le dÃ©veloppement    
       des coopÃ©ratives de consommation), le public ignore gÃ©nÃ©ralement            l'ampleur de son programme,
dont l'objectif final est une transformation            complÃ¨te de l'Ã©conomie. Comme l'a Ã©crit un de ses            plus
illustres thÃ©oriciens, Charles Gide,« la coopÃ©ration,            par sa rÃ©alisation intÃ©grale, impliquerait la fin du
rÃ©gime            du profit, en tant que seul moteur de l'activitÃ©, Ã©conomique,            pour lui substituer la seule
prÃ©occupation des besoins Ã             satisfaire ».
 Pour bien comprendre en quoi consiste cette « rÃ©alisation            intÃ©grale », il faut imaginer une vaste
fÃ©dÃ©ration            de coopÃ©ratives de consommation, que pour la clartÃ© de            l'exposÃ© nous
supposerons autarcique ; et qui est approvisionnÃ©e            en partie par les usines qu'elle a crÃ©Ã©es elle-mÃªme,
           en partie par l'ensemble des entreprises (dont certaines peuvent Ãªtre            organisÃ©es en coopÃ©ratives
de production), des cultivateurs            et des artisans. Toutes les personnes impliquÃ©es dans la production           
sont membres des coopÃ©ratives de consommation.
 ArrivÃ© Ã  ce stade, qui peut paraÃ®tre encore un peu            thÃ©orique, ce systÃ¨me rÃ©alise l'Ã©conomie          
 des besoins, avec ses caractÃ©ristiques fondamentales : le double            mouvement « vertical. » des produits, qui
deviennent la            propriÃ©tÃ© de la collectivitÃ© des consommateurs            avant d'Ãªtre rÃ©partis entre les
individus ; la production            mise au service de la consommation, et libÃ©rÃ©e de la concurrence   ; la
possibilitÃ© d'Ã©couler les produits, dont les prix            sont fixÃ©s par les consommateurs associÃ©s.
 Au lieu de considÃ©rer « Ã©conomie distributive »            et « Ã©conomie des besoins » comme deux expressions  
         Ã©quivalentes, je crois qu'il serait prÃ©fÃ©rable            de voir dans la premiÃ¨re la forme la plus parfaite de la
seconde.            En effet, si le coopÃ©ratisme rÃ©pond Ã  la dÃ©finition            que j'ai donnÃ©e de l'Ã©conomie
des besoins, il ne rÃ©alise            pas nÃ©cessairement une rÃ©partition Ã©quitable. Il            n'a pas aboli le
salariat, et il laisse subsister des problÃ¨mes            que l'Ã©conomie distributive, avec sa rigueur plus grande,
permettrait            de rÃ©soudre. Mais il est clair qu'il lui a prÃ©parÃ©            le terrain.
 La rÃ©flexion sur les analogies et les diffÃ©rences des            deux systÃ¨mes nous ouvre des horizons trÃ¨s
intÃ©ressants            tant sur le plan de l'action que sur celui de la propagande :
 1. On peut concevoir sur le plan local et Ã  titre de mesures            transitoires - j'y reviendrai Ã  l'occasion - des
rÃ©alisations            de caractÃ¨re coopÃ©ratif, susceptibles de devenir ultÃ©rieurement,            par des
transformations appropriÃ©es, des Ã®lots d'Ã©conomie            distributive.
 2. Les structures fÃ©dÃ©rales adoptÃ©es par les organisations            coopÃ©ratives s'accordent avec une
conception fÃ©dÃ©raliste            de l'Ã©conomie distributive, qui s'impose Ã  nous si nous            voulons Ã©viter
l'Ã©cueil du centralisme. Les expÃ©riences            Ã  la fois progressives et diverses que nous pourrions tenter         
  dans des zones d'Ã©tendues restreintes s'insÃ©reraient trÃ¨s            naturellement dans le schÃ©ma d'ensemble
d'une Ã©conomie            fÃ©dÃ©rale.
 3. Enfin. pour donner Ã  notre programme un aspect plus rÃ©aliste            et plus crÃ©dible, il y aurait avantage Ã 
le prÃ©senter            comme une forme Ã©laborÃ©e du systÃ¨me coopÃ©ratif.
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